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TUILERIE-BRIQUETERIE GIÊM, HANOÏ

Hanoï
L’évacuation des eaux des quartiers de la citadelle et de la gare

(L’Éveil économique de l’Indochine, 25 mai 1924)

[…] C'est ainsi que, sur la rue Duvilier prolongée, des alignements absolument 
grotesques et significatifs du désordre moral qui régnait il y a quelques mois à la 
mairie, ont été imposés à M. Giêm pour les maisons et compartiments qu'il est en 
train de construire. Heureusement que M. Giêm est un honnête homme qui n'a pas 
voulu abuser de la situation et a arrêté ses constructions aux endroits suspects. […]

—————————————————

(L’Éveil économique de l’Indochine, 10 août 1924)

[…] si nous estimons à 1.400�$�le coût de l'écluse, nous arrivons a peine à 
5.000�$. Moyennant cette légère dépense, nous aurions donc, au sud de la 
briqueterie Giêm, en contrebas de […]

—————————————————

(L’Éveil économique de l’Indochine, 2 novembre 1924)

[…] La vraie solution consisterait à profiter des travaux de terrassement de 
l'avenue Duvillier pour continuer sous cette avenue l'égout du boulevard Félix-
Faure jusqu'à la hauteur de la tuilerie Giêm et à l'amener aux mares profondes qui 
sont derrière cette tuilerie et qui communiquent, par un canal sous un pont, avec le 
vaste étang de l'ancienne citadelle — Il restera à relier, par le canal que nous avions 
suggéré, cet étang à la dépression de Thai-Hà-Ap et même de suite au sông Tô-Lich 
[…]

—————————————————

QUAND LE BÂTIMENT VA
par H. CUCHEROUSSET

(L’Éveil économique de l’Indochine, 4 décembre 1927) 

[…] Ce sont les agrandissements considérables de la tuilerie-briqueterie Nguyên-
van-Giêm, qui, avec son nouveau four en construction, ses machines et son 
matériel moderne, prend figure de grande usine. […]

——————————

(L’Éveil économique de l’Indochine, 11 novembre 1928) 



[…] près du dépotoir actuel, en partant de l'avenue Duvillier et passant devant là 
tuilerie Giêm […]

——————————

L'orientation professionnelle 
aux colonies 

par Michel Geisidoerfer,
député des Côtes-du-Nord,

membre de la commission de la marine marchande. 
(Les Annales coloniales, 26 avril 1929)

Nous disons souvent que seule la collaboration étroite du colon et de l’indigène 
petit assurer la prospérité de nos colonies au point de vue économique et social. 

De même qu'on cherche aujourd'hui à découvrir le plus tôt possible les aptitudes 
de l'enfant pour lui faire choisir un métier qui lui convienne physiquement et 
moralement, de même nos administrateurs coloniaux doivent, dans le milieu où ils 
vivent, s'attacher à mettre en valeur les goûts et les aptitudes particuliers des 
indigènes pour une industrie. 

En Indochine, comme dans tout l'Extrême-Orient, les populations ont le sens 
inné de la décoration. Par tradition, par goût, ils sont même mieux doués que les 
Européens. Il est donc tout indiqué de les aiguiller vers les industries d'Art 
Décoratif. 

Nous leur apportons notre technique moderne, eux nous apportent la fraîcheur 
de leur inspiration, l'exquise sensibilité de leur touche, la stylisation incomparable 
de leurs images. 

Ceux qui ont déjà compris l'importance de cette interpénétration des 
tempéraments et des civilisations, ont obtenu un magnifique résultat et nous 
appelons l'attention de tous ceux qui s'intéressent à ce que j’appelle «�l’orientation 
professionnelle coloniale�» sur le fait qui vient de se passer à Hanoi. 

On vient d'y fêter le succès d'une industrie locale�: celle de la céramique�; un 
annamite, M. Ng. Van Giêm, il y a quelques années, fondait une petite industrie très 
modeste. L'administration l'y encouragea de différentes façons. 

Aujourd'hui, M. Ng. Van Giêm est à la tête d'une industrie très florissante. 
Le mois dernier, recevant dans son usine le Gouverneur général qui avait tenu à 

le féliciter, il a été le premier à déclarer que c'était à l'appui de la France qu'il devait 
son succès et, geste symbolique, comme il ne parle pas, à son goût, assez 
couramment le français, il a chargé son fils de traduire au Gouverneur général ses 
paroles de reconnaissance. 

Voilà un fait édifiant, concluant. 
Il doit servir d'exemple et, s'il est suivi, on peut prévoir que les industries d'Art 

Appliqué Coloniales arriveront à un degré de perfection que les industries de la 
Métropole, elles-mêmes, ne peuvent atteindre. 

—————————————————

Grand Conseil des Intérêts Economiques et Financiers de l'Indochine 
Désignation des membres 

La séance d'ouverture se tiendra à Hanoi le 22 courant 
(L’Écho annamite, 3 octobre 1929)

Comme membres suppléants�: MM. … Nguyên van Giêm, industriel à Hanoï. 
——————————



NOUVELLES INDUSTRIES A HANOI 
par H. C. [Henri CUCHEROUSSET]

(L’Éveil économique de l’Indochine, 12�janvier 1930)

[…] Deux grandes usines : la cotonnière et la manufacture de tabac, avaient 
fermé, l'une pour se transporter à Nam-Dinh, l'autre pour disparaître complètement. 
Et la création de plusieurs garages bien outillés et les agrandissements 
considérables de la tuilerie Giêm et de la Distillerie n'avaient fait que rétablir 
l'équilibre. […]

—————————————————

La gare de Hanoï et le pont Doumer
par CLODION 

(L’Éveil économique de l’Indochine, 19 juin 1932) 

[…] A Hanoï, par exemple, des wagons pourraient être amenés à la nuit devant 
les usines des Tanneries, des Tuileries d'Indochine, de la Tuilerie Giêm, de la 
Brasserie Hommel, et de la Centrale électrique avec de petits embranchements, 
devant la Brasserie Ziteck et devant plusieurs scieries, garages et magasins de gros, 
à l'Arsenal et aux entrepôts de l'Intendance. Ainsi les rues seraient soulagées d'un 
trafic lourd et encombrant qui abîme les chaussées et gêne la circulation. 

—————————————————

(L’Éveil économique de l’Indochine, 6 mai 1934) 

[…] Il y a eu en Indochine, à un moment, pas mal d'industries importantes entre 
les mains d'Annamites�: citons les entreprises de transports Bach-Thai-Buoi et Sen, 
plusieurs affaires minières, les tuileries Giêm, plusieurs entreprises de travaux 
publics, plusieurs grosses concessions agricoles, plusieurs importantes imprimeries, 
etc.�; mais, dans l'ensemble, les épargnants annamites préfèrent l'usure à l'industrie. 
[…]

—————————————————

ÉTUDE DE Me��Maurice DEROCHE, 
notaire à Hanoï 

Adjudication volontaire
(L'Information d'Indochine, économique et financière, 4 février 1939) 

Le jeudi 9 février 1939 à 9 heures 
Usine tuilerie et briqueterie mécaniques et terrains, rizières, mares appartenant à 

M. Nguyen-van-Giêm. 

Premier lot
Grande propriété�: 15.500 mètres à la sortie de la ville de Hanoi avec usine au 

village de Thinh-Hao (Hadong) 
Et 48 parcelles de rizières et mare�: village de Thai-Ha-Ap. 
Contenance totale: 8 hectares environ. 
Mise à prix totale�: 15.500 piastres. 



Deuxième lot 
Terrains à bâtir et mare près l’usine ci-dessus�: 
Contenance 2.000 mètres carrés. 
Mise à prix�: 300 piastres 

Troisième lot 
Terrains vagues, incultes et mares, village de Thinh-Hao. 
Contenance: 6.296 mètres carrés. 
Mise à prix�: 100 piastres. 

Quatrième lot 
Mare profonde au village de Thai-Ha-Ap. 
Contenance�: 5 hectares 50 ares. 
Mise à prix�: 200 piastres 

Cinquième lot 
Mare profonde au village de Thu-Le (Hadong) 
Contenance: 2.763 mètres carrés. 
Mise à prix�: 50 piastres. 

S'adresser�: pour visiter sur les lieux, et pour tous renseignements�: 
à M. Nguyèn-van-Gièm, 203, rue Duvillier à Hanoi�; ou à Me DEROCHE, notaire. 
(France-Indochine du 2 février 1939) 


